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Edito
Les 66 millions de 
“procureurs”...
La France a-t-elle un avenir tout comme l’Europe ? 
Est-ce que nous vivons la faillite de l’Occident ? Le 
coronavirus est en train de saper toutes énergies 
dans notre pays et chez nos voisins européens… 
Nous vivons en direct la fin d’une civilisation, d’un 
art de vivre, d’une économie…

Face à ce constat alarmant, le président de la 
République n’a qu’une réponse en forme de mépris 
incommensurable des Français dont certains 
ont voté pour lui : « Nous avons 66 millions de 
procureurs… qui ne sont obsédés qu’à traquer 
l’erreur ». Après les « Gaulois réfractaires », « ceux 
qui foutent le bordel », « ceux qui ne sont rien », 
« les fainéants », « ceux qui n’ont qu’à traverser 
la rue », voici l’heure des « procureurs ». A-t-on 
si peur d’être jugé quand le procès de la crise du 
coronavirus aura lieu ?

Nous passons d’un couvre-feu à un reconfinement 
sans aucune perspective pour le monde culturel qui 
est en train de mourir tranquillement... Cinémas, 
théâtres, salles de spectacle..., combien seront-
ils encore ouverts après l’été ? La proposition du 
maire de Nice a le mérite de donner une date, le 15 
septembre. Mais cela semble si près et si loin à la 
fois. Espérons qu’il se trompe et que tout rouvrira 
bien avant. Il en est de même pour les restaurants, 
hôtels, cafés..., stations de ski... Eux non plus ne 
survivront pas tous à cette crise malgré les aides 
de l’État. Il faudra un jour rembourser et il faut 
payer les frais fixes... Le “Nouveau monde” d’après 
pourrait être bien triste...

L’espoir du monde semble reposer sur la vaccination 
mais aujourd’hui, on nous parle de variants de 
variants qui seraient résistants aux vaccins mis 
sur le marché. Des informations sont lancées ici et 
là mais le débat n’existe pas ou si peu. On nous 
assène des certitudes : « On manque de vaccins », 
« l’Europe a financé la recherche », mais on n’a pas 
encore été capable de produire un vaccin sur le 
sol de l’Union Européenne si l’on excepte le futur 
vaccin de Valneva, une société biotech française, 
financée par… les Britanniques ! On croit rêver ! 
Quid des traitements ? 
Sommes-nous condamnés à vivre dans la peur ? 
De mettre tous nos espoirs dans le confinement ? 
Peut-on avoir enfin un calendrier sérieux de reprise 
ou doit-on continuer à naviguer à vue ? Va-t-on 
devoir vivre replier sur soi-même sans plus aucun 
contact avec le monde extérieur ?

L’exaspération est à son comble après la faillite sur 
les masques, les blouses, le gel, les vaccins… et la 
seule réponse du président de la République, est 
de dénoncer les « 66 millions de procureurs »… 
Pirouette d’un président qui n’a qu’une obsession, 
2022 et sa possible réélection ?

Pascal Gaymard
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0 C’est, cette saison, le nombre 
record de matchs disputés à 
domicile par l’OGC Nice sans 

avoir connu le parfum de la victoire. Le record de 
la saison 1996-1997, sept matchs sans gagner, a été 
malheureusement battu !

C’est le temps de jeu de 
Walter Benitez, le joueur le 
plus utilisé par les Aiglons 

depuis le coup d’envoi de la saison. Il devance Gouiri 
(2031 mn) et Lotomba (1849 mn).

Lors des onze premières ren-
contres disputées à domicile 
sur sa pelouse de l’Allianz 

Riviera, les Aiglons n’ont réussi à marquer que dix 
buts. Soit l’une des pires attaques de Ligue 1 !

C’est le nombre de buts 
inscrits par le meilleur buteur 
de l’OGC Nice, Amine Gouiri, 

soit une modeste quinzième place au classement 
des buteurs de Ligue 1 après 22 journées disputées. 
La recrue estivale est l’une des seules satisfactions 
des Rouge et Noir.

C’est le nombre de fois où, 
à domicile, depuis le coup 
d’envoi de la saison, Walter 

Benitez a conservé sa cage inviolée. La palme à Lyon 
avec quatre buts marqués le 19 décembre 2021…

C’est le taux de réussite des 
buteurs niçois dans l’exercice 
des penalties. Gouiri (2 fois), 

Dolberg, Lees-Melou ont été les heureux tireurs 
niçois.

 Mieux vaut prévenir que guérir…
Impressionnant exercice réalisé par le Service 
Départemental d’Incendie et de Secours du 06 
(SDIS) à Grasse au cours du mois de janvier. Un 
entrainement en situation indispensable afin 
d’anticiper et d’éviter des problèmes à venir.

Û Un futur site 
contre les violences 
conjugales
Important projet réalisé 
avec la CASA sur le site du 
Mas Saint-Vincent avec la 
création dans les prochains 
mois d’un nouveau centre 
d’accueil pour les victimes de 
violences conjugales, femmes 
et enfants.

 Un nouveau centre en cancérologie
Fin des polémiques autour de l’avenir de la villa Paradiso à Nice. Cette 
dernière va accueillir un établissement unique en France consacré à 
la lutte contre le Cancer : sophrologie, art-thérapie, onco-esthétique, 
psycho-oncologie, nutrition…

L’art, partout, même sous l’eau 
En cette fin du mois de janvier, Cannes a inauguré le 1er écomusée de France au large de ses côtes 

près de l’île Sainte-Marguerite. Six statues réalisées par l’artiste Jason deCaires Taylor ont été 
immergées. Ces œuvres vont également favoriser la biodiversité.

Tweets
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Après la mise en place de stratégies afin de 
contrer la propagation du virus en 2020, une 
nouvelle étape a été franchie en 2021 avec 
l’arrivée des premiers vaccins. Seule arme en notre 
possession pour combattre la pandémie.

Alors que la mobilisation est générale dans 
cette lutte contre la Covid-19, sur le terrain, des 
désaccords apparaissent.

Il y a eu les masques, il y a eu les tests, 
aujourd’hui il y a le vaccin. Potentielle 
lumière au bout du tunnel, de nombreuses 
collectivités se sont fort logiquement 
positionnées afin de répondre présentes 
dans cette importante bataille qui se joue en 
ce moment, synonyme, en cas de victoire, 
de retour à la vie normale. Pour ce faire, 
différentes actions ont été mises en place 
en unissant généralement plusieurs acteurs 
locaux : communes ou intercommunalités, 
Préfecture, Agence Régionale de Santé 
(ARS), hôpitaux et médecins libéraux.

Les EHPAD en priorité
C’est en premier lieu au sein des EHPAD du 
département que les premières vaccinations 
ont eu lieu. Car pour l’instant, le public 
visé par cette campagne est constitué par 
des personnes à risque. C’est dans ces 

établissements que se trouvent les plus 
fragiles de nos concitoyens, établissements 
très nombreux dans les Alpes-Maritimes. 
Depuis, la vaccination s’est principalement 
concentrée sur les plus de 75 ans, mais 
aussi les membres du personnel médical et 
les pompiers de 50 ans et plus qui sont en 
première ligne dans cette guerre contre le 
coronavirus.

Les centres se multiplient
Dans la Métropole niçoise, l’objectif 
annoncé par son président, Christian 
Estrosi, est de vacciner 50 000 personnes 
par semaine. Pour cela, de nombreux 
centres de vaccination ont ouvert sur son 
territoire à Nice (Théâtre de Verdure, Palais 
des Expositions…) mais aussi dans les villes 
voisines. L’Intercommunalité comme le 
Département a également mis en place 

des unités mobiles afin de vacciner les 
habitants des communes du Moyen et 
du Haut-pays ayant des difficultés à se 
déplacer. Dans les autres grandes villes 
du 06, là aussi les moyens ont été mis 
pour ne pas faire défaut aux administrés. 
À Antibes, le centre hospitalier a donné la 
possibilité aux médecins libéraux de venir 
se vacciner entre eux en leur réservant des 
salles prévues à cet effet. De même qu’un 
centre a été installé au sein de la Maison 
des associations. À Cannes également, on 
s’active avec la mise en place d’un centre 
au Palais des Festivals, ainsi qu’un autre au 
Palais des Victoires. Même chose du côté 
de Grasse au Palais des Congrès… Depuis 
plus d’un an que cette crise dure, si chacun 
à son rôle à jouer, c’est indiscutablement 
à l’échelle locale que les résultats les plus 
concrets se font ressentir. Une leçon à 
retenir pour l’avenir.

Andy Calascione

Depuis quelques semaines déjà, les 
pierres d’achoppement entre plusieurs 
collectivités et l’État sont nombreuses 
dans le département. En fil rouge de ce 
mécontentement : la stratégie de lutte 
contre le coronavirus. Au cours du mois de 
janvier, deux grands sujets ont été au cœur 
de l’actualité médiatique. Le premier a été 
l’instauration, uniforme, du couvre-feu à 
18h dans tout le département au début 
de l’année. Une décision très mal vécue 
par les maires de l’Ouest du département 
(David Lisnard à Cannes, Jean Leonetti à 
Antibes, Jérôme Viaud à Grasse et Lionnel 
Luca à Villeneuve Loubet en tête) au point 
d’entamer une procédure devant le tribunal 
administratif. Juridiction qui a rejeté leur 
demande. Les motifs étaient multiples : 
communes moins touchées que d’autres, 

impact sur les petits commerces…
Au final, si certains reproches perdurent, 
c’est bien tout le pays qui est passé en 
couvre-feu à 18h à la mi-janvier.

Le vaccin : précieux mais 
rare
Le second sujet qui a provoqué la 
polémique concerne la vaccination. Parmi 
les contestations, on trouve le manque 
de vaccins disponibles pour permettre 
une immunisation rapide des personnes 
-ciblées par la campagne nationale. À la 
fin du mois de janvier, plusieurs centres du 
département étaient à l’arrêt faute de stocks 
de vaccins. De plus, de nombreux élus ont 
demandé, comme à la CASA, une meilleure 
organisation et une totale transparence 
afin d’établir une stratégie claire dans 

les prochaines semaines. Les Alpes-
Maritimes, comme le reste de la France et 
de l’Europe, subissent les conséquences 
du ralentissement de l’approvisionnement 
des grandes sociétés pharmaceutiques qui 
produisent ces vaccins. La production de 
vaccins sur le sol français d’ici la fin du mois 
de février annoncée par le président de la 
République devrait améliorer la situation.

Andy Calascione

Les communes
font face

Des élus
mécontents

Vaccination : Les Alpes-Maritimes se mobilisent
Département le plus touché du pays par la Covid-19, les Alpes-Maritimes n’ont pas attendu les 
directives nationales pour se mettre en ordre de bataille afin de lutter contre l’épidémie. Que ce soit 
au niveau collectif, institutionnel ou individuel, chacun, à sa manière et à son niveau, essaye de se 
mobiliser. La campagne de vaccination qui a débuté dès la fin du mois de décembre dans le 06, suit 
son cours, mais demeure limitée comme le reste de la France, à l’approvisionnement de l’État.

ANTIBES
Maison des associations 
228, chemin de Saint Claude
Tél : 04 92 91 35 79
Ouverture : Du lundi au samedi de 9h à 19h

BIOT
Mairie – Salle Gilardi
644, chemin des Combes
Tél : 06 48 76 82 98
Ouverture : Du lundi au samedi de 16h à 18h

VALBONNE
CPTS des Collines de Valbonne
1755, route des Dollines
Tél : 06 48 76 82 98
Ouverture : Du lundi au samedi de 14h à 16h

VALLAURIS
Espace Loisirs Francis Huger
6, Boulevard du Docteur Jacques Ugo
Tél : 04 93 63 35 60
Ouverture : Du lundi au samedi, de 9 h à 12h 
le matin et de 14h à 17h l’après-midi.

ROQUEFORT LES PINS
1, bis Allées des Chênes
Tél : 06 48 76 82 98
Ouverture : Du lundi au samedi de 10h à 12h

SAINT VALLIER DE THIEY
11, Avenue Gaston de Fontmichel
Tél : 08 05 01 66 66
Ouverture : Du lundi au vendredi de 9h à 17h

LE ROURET
218, Avenue de Grasse
Tél : 06 48 76 82 98
Ouverture : Du lundi au samedi de 8h à 10h

GRASSE
Palais des Congrès
22, Cours Honoré
Tél : 04 97 05 53 69
Ouverture : Du lundi au vendredi, le matin de 
10h à 12h30 et l’après-midi de 13h30 à 17h30

Centre Hospitalier
Chemin de Clavary
Tél : 04 93 09 57 04
Ouverture : à venir

NICE
Centre de vaccination
10, rue Hancy
Tél : 04 97 13 56 04
Ouverture : Du lundi au samedi de 8h à 20h

Théâtre de Verdure
1, promenade des Anglais
Tél : 04 97 13 56 00
Ouverture : en cours d’aménagement

CANNES
Palais des Festivals
1, Boulevard de la Croisette
Tél : 04 97 06 40 00
Ouverture : Du lundi au vendredi de 7h30 à 
19h30 et le samedi de 7h30 à 18h

Palais des Victoires
2, Avenue Maurice Chevalier
Tél : 04 97 06 4000
Ouverture : Du lundi au vendredi de 8h à 18h

MOUGINS
Hôpital privé Arnaut Tzanck 
120, Avenue du Docteur Maurice Donat
 Ouverture : Du lundi au vendredi de 8h30 à 
12h30

MANDELIEU
Centre Expos Congrès
836, Boulevard des écureuils
Tél : 04 92 97 48 32
Ouverture : Du lundi au samedi de 9h à 18h

Parmi les élus opposés au couvre-feu 
à 18h, on retrouve les dirigeants de 

Cap Azur (image d’archive).
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Commençons par la vaccination. Si le 
Centre Hospitalier d’Antibes injecte des 
doses à certains membres du personnel 
médical et certains résidents d’EHPAD à 
partir du 31 décembre, la phase active 
de la campagne a débuté réellement le 
15 janvier. À partir de là, une moyenne 
de 130 actes par jour porte le nombre de 
vaccinés sur la commune antiboise à 2 175 
(au 2 février 2021). Comme partout ailleurs, 
seuls les plus de 75 ans et les personnes 
présentant des pathologies à haut risque 
sont concernés à ce stade. Comme partout 
ailleurs également, « le problème, c’est le 
nombre de doses disponibles » constate Éric 
Duplay, médecin et adjoint à la santé de la 
mairie d’Antibes. « Je suis convaincu qu’on 
pourrait atteindre jusqu’à 1000 vaccins par 
jour sans être extrêmement fatigué si nous 

avions plus de doses » continue-t-il.
Jean Leonetti prévient cependant qu’avec 
les deuxièmes doses, prioritaires, le rythme 
de vaccination va sûrement baisser. Selon le 
maire d’Antibes, les 2500 personnes en liste 
d’attente se feront vacciner vers la mi-mars.

La situation au Centre 
Hospitalier d’Antibes Juan-
les-Pins
En temps normal, l’hôpital d’Antibes 
accueille 10 lits de réanimation. Depuis le 
début de la crise, il en contient 18. Mis à 
part lors de roulements stratégiques, ces 
lits sont depuis plusieurs mois, presque 
tous constamment occupés. Le personnel 
accueille en moyenne 30 nouveaux 
patients covid par semaine, dont cinq en 

réanimation. Mais pour Bastien Ripert-
Teilhard, directeur du Groupe Hospitalier 
Sophia Antipolis, dès que ces chiffres 
augmentent, «  c’est  toute  l’organisation 
qui  se  dérègle  » ce qui met une pression 
supplémentaire. Il assure cependant que 
« l’hôpital d’Antibes a des ressources de très 
haut niveau toutes spécialités confondues. 
Pour  la  Covid-19,  on  avait  la  chance 
d’avoir  des  infectiologues  de  talent,  des 
pneumologues de talent et des réanimateurs 
de  talent.  C’est  ce  qui  permet  à  l’hôpital 
d’Antibes  de  jouer  à  la  fois  son  rôle  de 
recours  sur  son  territoire, mais  également 
pour les autres lorsqu’il y a des besoins ». 
Et M. Teillard d’ajouter : « Les points de 
difficultés qui demeurent  sont  les flux  très 
fragiles  et  très  tendus  avec  des  équipes. 
Elles  sont,  depuis  un  an,  extrêmement 
sollicitées et cumulent beaucoup d’heures. 
Elles  expriment  aujourd’hui  une  forme 
de  lassitude  et  de  fatigue  que  l’on  doit 
forcément  intégrer  dans  nos  schémas  ». 
À cela s’ajoute également un contexte 
inquiétant autour de la menace de l’arrivée 
des variants sur le territoire.

Des tests à grande échelle
Sans compter les plus de 10 000 dépistages 
réalisés au centre hospitalier, 66 293 tests 
PCR avaient été effectués sur la commune 
d’Antibes au 2 février. 4 578 de ces derniers 
sont revenus positifs pour porter le taux 

de positivité moyen à 6,9 %. Mais «  cette 
moyenne  ne  veut  pas  dire  grand-chose 
puisqu’elle  a  énormément  fluctué  au  gré 
des périodes » annonce Jacques Bartoletti, 
directeur général délégué chez Bioesterel. 
Ce taux de positivité était au plus haut 
entre fin octobre et début novembre, avec 
des pics à plus de 15%. Depuis la nouvelle 
année, le taux de positivité à Antibes, 
comme pour le reste du département, 
oscille entre 8 et 9 %. 
Ici encore, la crainte des variants anglais et 
sud-africains, plus contagieux, est relevée. 
«  Tous  les  positifs  qu’on  dépiste  depuis  le 
début  de  la  semaine  vont  être  séquencés. 
On saura dans quelques jours la proportion 
du variant dans la commune » explique M. 
Bartoletti. 

Une mobilisation plus large
Le Centre Communal d’Action Sociale (CCAS) 
d’Antibes s’est mobilisé pour distribuer 
près de 30 000 masques aux personnes 
considérées comme les plus fragiles. 156 
agents ainsi qu’une trentaine de bénévoles 
se relaient également pour assurer le suivi 
de certaines personnes isolées et âgées. 
Dans ce contexte, plus de 4000 Antibois 
bénéficient d’une aide sociale et sanitaire 
et le portage de repas à domicile a été 
doublé pour atteindre 400.
Une aide d’urgence destinée à 
accompagner les personnes concernées 
par une perte d’activité temporaire liée à la 
crise a également été créée. Commerçants, 
artisans ainsi que professionnels du 
tourisme et de la culture sont ciblés.

Gaetan Tringham
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Vaccin

Santé

Pour faire face à la défiance de la population 
face à la politique de vaccination, les autorités 
multiplient les déclarations et les gestes pour 
inciter les gens à se faire vacciner.

Mesures diverses, distributions de masques, tests à grande échelle et 
campagne de vaccination : un rendez-vous était donné à la mairie d’Antibes 
le 2 février, pour dresser un bilan après presque un an de crise sanitaire.

Du côté d’Antibes, dès l’annonce du début 
de la campagne de vaccination, le maire, 
Jean Leonetti, a multiplié les messages 
pédagogiques pour informer, rassurer les 
habitants sur les vaccins. Le 15 janvier 2021,  
à l’occasion de l’inauguration du centre, il a 
même endossé son costume de médecin 
pour vacciner, devant les caméras locales 
et nationales, Jacques Grima, personnalité 
connue du monde associatif antibois. 
Toujours à Antibes, le directeur du théâtre 
Anthéa, Daniel Benoin, a signé, aux côtés de 
nombreuses personnalités habituées de la 
Côte d’Azur dont François Berléand, Nicolas 
Bedos, Charles Berling, Zabou Breitman, un 
appel à se faire vacciner. « Vaccinez-vous, 
c’est la seule manière de redémarrer la vie. 
Pour faire un pas décisif dans la maîtrise de 
la pandémie et ce, sans aucune hésitation, 
nous nous engageons à nous faire vacciner 
dès que cela sera possible » pouvait-on 
lire dans ce texte initié par le directeur 

du théâtre de Strasbourg, une ville 
particulièrement touchée par le virus.  

Gérard Holtz se vaccine 
devant les caméras
À Nice, c’est Gérard Holtz qui a joué les 
vedettes devant les photographes et 
caméramans au centre de vaccination du 
théâtre de Verdure. Âgé de 76 ans, l’ancien 
présentateur de Stade 2 avait toute la 
légitimité pour recevoir la première dose 
du vaccin Pfizer, lui qui est dorénavant 
installé à Nice avec son épouse Murielle 
Mayette-Holtz, nouvelle directrice du 
TNN. Le journaliste a même publié une 
vidéo où il évoque avec son enthousiasme 
communicatif son envie de se faire vacciner. 
Le président de la Métropole Nice Côte 
d’Azur, Christian Estrosi, a aussi multiplié les 
interventions médiatiques pour promouvoir 
et organiser la campagne de vaccination. 

Ladislas Polski vaccine aussi 
sa population...
Rassurer la population sur les bienfaits 
du vaccin, Ladislas Polski en a l’habitude. 
«  Moi-même  dans  mon  cabinet  (il  est 
médecin), quand, pour d’autres vaccins,  je 
suis  à  bout  d’arguments  pour  convaincre 
les  familles,  je  leur explique que mes  trois 

enfants sont vaccinés » a-t-il souligné dans 
une intervention médiatique. Le 18 janvier 
2021, le jour de l’ouverture du centre de 
vaccination de la Trinité, le maire a lui-
même administré la dose du vaccin à 
quelques-uns de ses concitoyens prévus 
dans le planning.

Gaetan Tringham

Montrer l’exemple

Un point sur la Covid-19 
à Antibes Juan-les-Pins

Jean Leonetti retrouve ses gestes de médecin pour vacciner le premier patient d’Antibes
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Les travaux en cours concernent la « phase 1 » 
du chantier Bus-Tram le long de la route de 
Grasse, entrent dans le contexte plus large de 
l’aménagement de l’axe entre Antibes et le Parc 
d’Activités Sophia Antipolis. Une visite de chantier 
a été organisée fin janvier.

Cette première phase de travaux a débuté 
en septembre 2020. L’avancement a été 
perturbé par les fortes précipitations 
d’automne et la situation sanitaire. Mais 
les équipes continuent de tourner. Un 
nouveau planning a donc été mis en place 
concernant les différentes échéances. 
La visite commence sur l’avenue de la 
Sarrazine, point stratégique du chantier. 
Un parking paysager de 42 places ainsi 
qu’un bassin de rétention enterré y sont 
en construction. Ce dernier, « trois fois plus 
efficace  que  l’infrastructure  précédente  », 
servira notamment à protéger le reste 
des constructions sur la route adjacente. 
Les travaux, avenue de la Sarrazine seront 
normalement bouclés d’ici fin avril 2021.
 
Le bassin de rétention en 
cours de construction, rue de 
la Sarrazine
Guidé par le maire Jean Leonetti et Louis 
Despres, Directeur Voirie et Grands Projets 
de la Communauté d’Agglomération Sophia 
Antipolis (CASA), la visite se poursuit sur la 
route de Grasse où le chantier du Bus Tram 
concerne la création d’une voie partagée 
vélos/piétons, ainsi que la rénovation de 
l’éclairage public et des réseaux enterrés 
(eaux usées, eau potable, eaux pluviales, 
réseaux télécoms, mise en souterrain de 
câbles électriques aériens...). La fin des 
travaux de cette première section de la 

route (jusqu’au collège Bertone)  est prévue 
pour la fin juillet 2021. « Nous  effectuons 
ces  travaux par phases parce que nous ne 
pouvons pas nous permettre d’embêter tous 
les riverains du quartier en même temps », 
précise Louis Despres. La deuxième devrait 
normalement commencer en septembre 
2021...
 
Aménagement de la voie 
route de Grasse
« Le projet a pour but d’équilibrer espaces 
verts et voies de transports » insiste Jean 
Leonetti. « Des arbres seront plantés et 
des  espaces  verts  verront  le  jour  tout  au 
long de la voie Bus-Tram ». Trois “parkings 
paysagers” sont également en cours 
de développement et devraient être 
disponibles d’ici à la fin de l’année. 
Les aménagements vont continuer sur la 
longue route de Grasse et jusqu’au quartier 
Saint-Philippe, porte d’accès immédiat du 
Parc d’Activités Sophia Antipolis. A priori, 
le chantier sera livré « Fin 2024 ». C’est 
la date annoncée par Louis Despres pour 
l’achèvement de ce projet qui participera 
à l’essor de l’Agglomération antiboise ainsi 
qu’à son attractivité résidentielle pour les 
travailleurs de Sophia...

Gaetan Tringham

Le chantier du Bus-Tram 
progresse

Transports

Dorénavant, les bacs 
jaunes seront collectés 
deux fois par semaine 
dans 4 communes de 
la CASA. Une évolution 
qui va faire baisser 
la taxe payée par les 
habitants du territoire.

Jusqu’à juillet 2021, 
des travaux sont prévus 
pour améliorer la 
desserte de Juan-Les-
Pins.

«  Le  bac  jaune  sort  toujours  deux  fois  », 
c’est avec cette référence au film de Bob 
Rafelson que la CASA va communiquer sur 
ce changement des habitudes quotidiennes. 
Depuis le 25 janvier, 4 communes de la 
communauté d’agglomérations antiboise 
(Antibes, Biot, Vallauris Golfe-Juan et 
Villeneuve Loubet) ont doublé la collecte 
hebdomadaire des emballages ménagers. 
Concrètement, les « poubelles jaunes » 
seront donc collectées 2 fois par semaine : 
le mardi et le jeudi pour Antibes-Juan les 
Pins, le mercredi et le vendredi pour Biot et 
Vallauris Golfe-Juan, le lundi et le jeudi pour 
Villeneuve Loubet. Pour rappel, les bacs 
jaunes servent à récolter les emballages à 
recycler et peuvent recevoir les journaux, 
tous les types de papiers, les emballages 
en carton et briques alimentaires, tous les 
emballages plastiques (bouteilles d’eau) et 
tous les emballages en métal (conserves, 
aérosols). 

La taxe des ordures 
ménagères la plus basse du 06
Ce nouveau rythme est justifié par le 
président de la CASA, Jean Leonetti venu 
présenter ce nouveau dispositif en présence 
du maire de Biot, Jean-Pierre Dermit et 
du maire de Vallauris Golfe-Juan, Kevin 
Luciano. « Nous avons préféré doubler 
le  service  plutôt  que  d’agrandir  les  bacs 
qui  ne  s’adaptaient  pas  dans  le  quotidien 
des  habitants.  Cette  nouvelle  gestion 
va  entrainer  une  réduction  des  coûts  de 
traitement  des  déchets  et  permettre  de 
faire diminuer notre taxe d’enlèvement des 
ordures ménagères (TEOM). Elle va passer 
de 9,5% à 8,8% en 2021. La plus basse de 
tout le département ». 
Moins de déchets et moins d’impôts. Tout 
le monde y trouve son compte.
         

Andy Calascione

Loin d’être secondaire, la gare de Juan-
Les-Pins est l’une des plus fréquentées des 
Alpes-Maritimes (avec un pic au moment de 
la saison estivale) avec 800 000 passagers 
annuels. Sa rénovation était attendue et, 
bonne nouvelle, en ce début d’année 2021, 
elle a lieu en ce moment. C’est ce qu’est 
venu présenter le maire d’Antibes, Jean 
Leonetti, accompagné du sénateur et vice-
président de la Région Sud en charge des 
transports, Philippe Tabarot. 

Six mois de travaux 
Il faudra prévoir 6 mois de travaux pour 
livrer les nouveaux aménagements. Parmi 
eux : le rehaussement de 220 mètres de 
quai, la mise en accessibilité du souterrain 
de la gare avec rénovation des escaliers et 
installation d’un ascenseur, un nouveau 
mobilier des quais (bancs, abris voyageurs, 
éclairages) et surtout, la création d’un nouvel 
accès à la gare par le parking Courbet. Une 
dernière amélioration qui devrait mieux 
intégrer cette gare à son environnement et 
faciliter la vie des riverains. « En dehors du 
confort des usagers, il y a celui des citoyens. 
Jusqu’à présent, Juan-Les-Pins était séparé 
par  ce mur  du  rail.  Vous  avez  trouvé  une 
connexion », s’est félicité le maire auprès 
des services de la SNCF. Les principaux 
travaux auront lieu la nuit pour éviter au 
maximum de potentielles perturbations. 
« Nous avons souhaité continuer le service 
normalement » explique Philippe Tabarot 
« avec le contexte lié à la pandémie, nous 
ne voulions pas pénaliser les usagers ».           

AC

La collecte des 
emballages ménagers 
passe à 2 jours/semaine

La gare de Juan-
les-Pins fait peau neuve

CASA Travaux

Jean Leonetti et Louis Despres 
(second plan) devant le bassin de 
rétention avenue de la Sarrazine
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BIOT ACTUS
www.lepetitnicois.net

La commune de Biot a, elle aussi, lancé la phase active de sa campagne de 
vaccination. Comme dans le reste du pays, les personnes de plus de 75 ans 
et celles présentant des pathologies à « haut risque» peuvent bénéficier du 
vaccin contre la COVID-19.

Au cours des mois de février et mars, les 
habitants de Biot pourront assister au passage 
de deux courses cyclistes majeures du calendrier 
international avec le Tour des Alpes-Maritimes 
et du Var puis l’emblématique Course au soleil 
Paris-Nice imaginée par Le Petit Niçois. 

C’est dans la salle Paul Gilardi, en contrebas 
du village, que la commune biotoise a 
installé son centre de vaccination. Dès 
la première journée d’ouverture, onze 
personnes ont pu par exemple prendre 
rendez-vous, pour se faire administrer une 

dose du vaccin Moderna. Michèle Thomas, 
orthoptiste de 66 ans, est la première 
Biotoise à en bénéficier. Preuve que le 
personnel médical reste encore parmi 
les prioritaires dans cette campagne. La 
patiente était visiblement ravie d’avoir pu 

bénéficier aussi rapidement du traitement 
contre le virus. Une fois la piqure effectuée, 
le personnel sur place lui a demandé de 
rester quinze minutes, le temps de contrôler 
qu’elle réagissait bien à la dose. Cette 
mesure de précaution sera répétée pour les 
dix personnes suivantes. Cette vaccination 
est réalisée par les médecins biotois en 
collaboration avec les professionnels de la 
santé de la « CPTS des Collines » et l’Agence 
Régionale de Santé (ARS). Huit médecins 
se relaieront ici au fil des jours pour tenter 
d’immuniser la population « à risque » de 
la commune. Si les horaires sont amenés 
à évoluer en fonction du nombre de doses 
détenues, le centre sera pour l’instant 
ouvert du lundi au vendredi de 16 heures 
à 18 heures et ponctuellement le samedi.
 
“La problématique 
spécifique à tout le pays, 
et ici, c’est de trouver des 
vaccins”
En revanche, les places sont rares. La faute 
au nombre de vaccins disponibles. « On 
navigue à vue », déplore un médecin dans 

la salle. « Les prochains patients devraient 
pouvoir se connecter sur Doctolib pour 
réserver leur place », continue-t-elle. 
Le constat est partagé par Jean-Pierre 
Dermit : «  La  problématique  spécifique  à 
tout le pays, comme ici, c’est de trouver des 
vaccins  ».  Le maire de Biot espère que : 
«  la  production  et  la  fabrication  pourront 
se mettre  à  niveau  assez  rapidement  tant 
nous avons eu de demandes ces derniers 
jours.  Au  standard  téléphonique,  ce  sont 
des dizaines d’appels ». Il en revient donc à 
l’État ainsi qu’à l’Agence Régionale de Santé 
de répondre aux besoins des différents 
centres de vaccinations. Mais là aussi, les 
doses sont réparties en fonction des stocks 
et du nombre de personnes de plus de 75 
ans recensées par commune. Fin janvier, 
131 personnes de plus de 75 ans ont été 
vaccinées au sein du centre de vaccination 
de Biot. Rappelons que l’objectif du 
ministère de la Santé est de vacciner entre 
2 et 4 millions de personnes d’ici la fin du 
mois de février. La course contre la montre 
est lancée…

Gaetan Tringham

Accueil et relation citoyens
04 92 91 55 80 – vaccination@biot.fr

Les Biotois sont gâtés en ce début d’année 
2021 avec le passage des meilleurs coureurs 
de la planète. Mieux même, la cité des 
Verriers sera le 19 février 2021, le théâtre du 
grand départ de la 53ème édition du Tour des 
Alpes-Maritimes et du Var. Avec au menu de 
cette première journée, une étape longue 
de 183 kilomètres entre les communes de 

Biot et Gourdon. Le peloton devra parcourir 
deux boucles à travers le territoire de la 
Communauté d’Agglomération Sophia 
Antipolis. Le départ sera donné du 
complexe sportif, Pierre Operto, à 11h. Les 
organisateurs de l’épreuve ont promis un 
plateau de qualité avec notamment une 
équipe Inéos particulièrement compétitive 

avec dans ses rangs Geraint Thomas, 
double vainqueur du Tour de France, Tao 
Geoghegan Hart, le lauréat du dernier Giro 
ou encore Rohann Denis, double champion 
du monde du contre-la-montre. Ils auront 
comme principaux adversaires Vincenzo 
Nibali (Trek), Dan Martin (Israël), Greg Van 
Avermaet (AG2R), Jakob Fuglsang (Astana). 
Les chances françaises reposeront-elles sur 
le Breton de la FDJ, David Gaudu ? 

Arrivée de la 6ème étape de 
Paris-Nice
La 79ème édition de Paris-Nice aura lieu, 
elle, du dimanche 7 mars au dimanche 
14 mars 2021. Ce sera le premier grand 
rendez-vous de la saison pour les cyclistes 
professionnels. La 6ème étape de Paris-Nice, 
l’épreuve surnommée la Course au soleil 
verra le peloton s’élancer de Brignoles dans 
le Var pour arriver à Biot après 202,4 km 
parcourus. L’arrivée aura lieu le vendredi 
12 mars, aux alentours de 16h en haut 

de la route des Colles sur la D504. Avant 
de conclure, les coureurs auront traversé 
Draguignan, Fayence, Saint-Vallier-de-
Thiey, Gréolières et Bar-sur-Loup. Là 
encore, le casting annoncé fait saliver les 
amoureux du vélo avec la présence des 
meilleures équipes et coureurs de la scène 
internationale. 
 
Contexte sanitaire particulier
À l’instar de ce qui s’est passé à l’occasion du 
Grand départ du Tour de France qui s’était 
élancé de Nice les 29 et 30 août 2021, un 
protocole sanitaire sera mis en place en 
raison de la crise du Covid-19, notamment 
pour l’accueil du public au village de la 
course. Ce dernier sera installé à proximité 
de la ligne d’arrivée. En espérant que d’ici 
là, la région Sud soit moins touchée par 
l’épidémie.

PYM

Premiers vaccins à Biot

Biot, terre de cyclisme

Santé

Sport

Docteur Catherine Dupré – Baleyte, 1ère adjointe au Maire déléguée à la santé publique et 
médecin généraliste à Biot et Jean-Pierre Dermit, Maire de Biot, Vice-président de la CASA
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L’Antibois : Comment avez-
vous vécu cette année 2020 ?
Jean-Pierre Galvez : Depuis le mois 
de mars, c’est un peu le film « Un jour 
sans fin ». Nous n’avons jamais vécu une 
situation comme celle-là. Pour les artisans 
et les commerçants, c’est très difficile de 
gérer sans réelles perspectives à moyen 
ou long terme. Comment faire quand tu es 
obligé de fermer d’un coup puis de rouvrir 
sous conditions avant de fermer à nouveau 
puis l’instauration de couvre-feux ? Gérer 
son activité en matière de flux, de stocks, 
de masse salariale ? Heureusement 
qu’il y a eu des aides et des dispositifs 
mis en place… Mais malgré cela, c’est 
extrêmement compliqué et désespérant 
pour un chef d’entreprise. Nous avons fait 
une enquête au mois de novembre qui, 
d’après les réponses obtenues, constate 
une baisse d’activité et du chiffre d’affaires 
pour deux tiers des entreprises. Pour 55% 
d’entre elles, elles indiquent avoir de gros 
problèmes de trésorerie et 15% de ces 
mêmes entreprises expliquent ne pas 
pouvoir régler leurs échéances à venir. 

LA : Cela signifie-t-il 
de nombreuses faillites 
prochainement ?
JPG : C’est plus compliqué que cela. Le 
fait est qu’il y a eu tellement d’aides, de 
report de charges, de facilités octroyées 
ces derniers mois, que ce n’est pas dans 
les prochaines semaines que les faillites 
vont avoir lieu. S’il doit y avoir « une 
vague », elle aura sans doute lieu vers la 
fin de l’année et courant 2022. Certaines 
entreprises qui venaient de s’installer et qui 

avaient un premier prêt pour rembourser 
leurs échéances en sont à leur deuxième 
PGE (NDLR : Prêt Garanti par l’État). Nous 
sommes en train de cumuler de la dette sur 
de la dette, c’est le plus terrible. 

LA : Envisagez-vous avec 
inquiétude un troisième 
confinement ? 
JPG : À ce stade de notre situation 
(interview réalisée début février), le couvre-
feu mis en place, qui fait supporter la charge 
de la crise sanitaire sur l’entreprise à cause 
de la perte que cela occasionne sur le chiffre 
d’affaires, impacte en priorité le commerce 
de proximité. Évidemment, je crains les 
conséquences d’un troisième confinement, 
mais l’on peut espérer qu’une fois terminé, 
cela peut relancer l’économie. Un rebond 
de même nature s’était produit après le 
premier confinement. Mais pour que cela 
se produise, il faudrait que des mesures 
soient prises sur le plan économique et 
aussi sanitaire pour que cette épidémie soit 
derrière nous une bonne fois pour toutes. 
Je n’ai pas toutes les cartes en mains, tout 
ce que je sais, c’est que tirer le rideau ce 
n’est pas bon mais tirer, rouvrir, refermer, 
faire un couvre-feu, ça ne fait pas avancer 
l’économie non plus.

LA : Êtes-vous 
associé aux réunions 
préfectorales organisées dans 
le cadre de cette crise ?
JPG : Nous avons participé à diverses 
réunions, que ce soit avec la préfecture 
ou d’autres collectivités comme le Conseil 
Régional. Après, ce n’est pas pour cela 

que nous sommes associés aux décisions. 
Dans les Bouches-du-Rhône, tous les élus 
étaient contre le couvre-feu à 18h pourtant 
il a été appliqué. Nous sommes une entité 
interlocutrice des pouvoirs publics. Ils 
nous consultent parce que nous sommes 
des porte-paroles des problématiques qui 
nous incombent : l’artisanat. Nous pouvons 
interpeller les autorités des “trous dans la 
raquette” concernant les aides à certains 
secteurs. Ce fut le cas par exemple des 
pressings. Des blanchisseries industrielles 
avaient bénéficié d’aides mais d’autres qui 
travaillent dans le cadre du tourisme avaient 
été oubliées. Ou encore des santonniers qui 
ne pouvaient pas travailler dans le cadre 
des marchés de Noël. J’ai écrit au ministre, 
aux municipalités…etc. 

LA : Comment accompagnez-
vous les entreprises durant 
cette crise ?
JPG : Nous avons été présents auprès des 
entreprises depuis le début. Nous avons 
innové avec nos plateformes téléphoniques 
et notre équipe de 150 agents qui est venue 
en soutien aux entrepreneurs pour recevoir 
les aides auxquelles ils avaient droit. Nos 
centres de formation d’apprentis (CFA) 
sont restés ouverts en distanciel. C’était 
fondamental pour nous.  

LA : Justement, en cette 
période trouble, quid de 
l’apprentissage ? 
JPG : On imaginait tous en 2020 une 
année difficile pour l’apprentissage. Ce ne 
fut pas le cas.  Nous avons même eu une 
légère hausse avec 700 000 apprentis en 

France. Ce qui veut dire que les actions 
construites en faveur de l’apprentissage 
auprès des entreprises ont produit leurs 
effets. Lorsque l’on voit d’où l’on vient, il 
faut saluer cette démarche. Néanmoins, 
je ne me satisfais pas de ce résultat, il y a 
encore beaucoup de chemin à parcourir. Il 
ne faut pas se reposer sur nos lauriers.

LA : Quelles seront vos 
grandes priorités pour cette 
année 2021 ? 
JPG : il y a une chose que la crise 
a mise en évidence : c’est le manque 
cruel du numérique au sein des petites 
entreprises. Cela comprend bien sûr la 
vente en ligne, mais aussi toute la partie 
gestion, ou encore le fait d’avoir un site 
qui sert de vitrine, le référencement sur 
Internet, le marketing viral... Dans le cadre 
de France Relance et du dispositif France 
Num déployé par le gouvernement, nous 
avons entrepris une vaste campagne de 
diagnostics numériques sur toute la région 
PACA. L’objectif, c’est de définir la maturité 
numérique de chaque artisan pour lui 
proposer un accompagnement adapté 
selon les connaissances qu’il a déjà et 
selon les besoins qui lui sont propres. Ils 
abordent ensemble diverses thématiques 
dans un entretien d’environ 2h30, 
intégralement pris en charge, permettant 
de dresser un portrait de l’activité digitale 
de l’artisan. C’est seulement après une 
analyse de fond qu’il est possible de mettre 
en place un plan d’actions pertinent et 
de se rendre autonome dans la gestion 
de ses activités numériques, face à une 
année 2021 encore opaque… Pour aller 
plus loin, nous travaillons également main 
dans la main avec le Conseil Régional pour 
mettre en place des formations, mais 
aussi pour continuer le développement de 
notre marketplace, artiboutik.fr dédiée à 
l’artisanat. 

LA : Cette crise a donc eu un 
effet bénéfique : accentuer le 
virage du numérique ?
JPG : Tout à fait, mais même plus que cela, 
elle a permis aux entreprises d’aller vers 
l’innovation et l’inventivité, certaines d’aller 
vers le numérique, d’autres de s’organiser 
avec le Click and Collect et certaines de se 
réinventer avec des apparitions snacking, 
etc.

LA : Le mot de la fin ?
JPG : Je veux être optimiste. Il faut qu’on 
ouvre à nouveau, durablement, en évitant 
les couvre-feux et les reconfinements si 
possible. Il faut que les restaurants et les 
hôtels rouvrent le plus vite possible, avec 
toutes les précautions nécessaires en 
parallèle à cette campagne de vaccination, 
parce que ce n’est que comme ça qu’on 
aura un écosystème qui fonctionne. 
L’économie est pour moi un équilibre 
entre les entreprises qui la composent. 
Un secteur qui ferme provoque forcément 
un déséquilibre aux autres. Ce sont les 
interactions qui provoquent un cercle 
vertueux. 

Propos recueillis par Pascal Gaymard 
et Andy Calascione

Jean-Pierre Galvez : 
“Un jour sans fin”
Le Président de la Chambre de Métiers et de l’Artisanat de région Provence-
Alpes-Côte d’Azur (CMAR PACA), Jean-Pierre Galvez, revient avec nous sur 
cette année noire pour de nombreux commerçants et sur les perspectives de 
2021. Rencontre.

Interview
www.lepetitnicois.net

ECONOMIE
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POLITIQUE
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Interview

Ce n’est que le jeudi 1er octobre 2020 que 
l’installation des nouveaux parlementaires 
a eu lieu dans la chambre Haute. L’Antibois 
est allé à sa rencontre pour connaître ses 
premières impressions.
 
L’Antibois : Vos premiers pas 
au Sénat ?
Alexandra Borchio-Fontimp : 
Il m’a fallu 3 mois (d’octobre à décembre) 
pour me familiariser sur le fond et la 
forme, comment amender et rédiger un 
texte législatif, connaître les services, 
les codes, rencontrer mes collègues, 
observer.… Le confinement n’a pas aidé 
car habituellement les nouveaux venus 
sont davantage accompagnés par leurs 
pairs notamment lors de rencontres 
conviviales dans des espaces de réception. 
Heureusement Dominique Estrosi-Sassone 
et Henri Leroy m’ont guidé dans cette belle 
maison. Au Sénat, le renouvellement se 
fait par moitié tous les 3 ans. Il a fallu donc 
s’adapter rapidement afin de prendre le 
train en route et être opérationnel au plus 
vite.
 
LA : Dans quelles commissions 
siégez-vous ?
ABF : Nous devons choisir une commission 
et une délégation. J’ai obtenu ce que 

je souhaitais : la commission « Culture, 
éducation et sport » qui correspond bien à 
mes centres d’intérêt. Comme délégation, 
j’ai choisi celle dédiée aux droits des 
femmes, un combat que je mène depuis 
des années.
 
LA : Quelle a été votre première 
prise de parole au Sénat ?
ABF : Comme je vous le disais à l’instant, 
il a fallu se mettre au travail au plus vite. 
Ainsi, dès le mois de novembre, lors des 
« Questions au gouvernement », j’ai tenu à 
alerter le Premier ministre sur les nouveaux 
visages de la précarité. La paupérisation 
d’une partie de nos concitoyens est un 
sujet qui me touche profondément. À titre 
personnel d’abord puisque je suis bénévole 
dans des associations humanitaires et en 
tant que femme politique où je participe au 
groupe de travail dédié à ce sujet au sein 
de ma famille politique « Les Républicains » 
aux côtés de Christian Jacob. 
Dans un tout autre sujet, dès le mois 
de décembre, j’ai souhaité alerter le 
gouvernement sur la fermeture des stations 
de ski en rédigeant une tribune cosignée 
par plus de 70 parlementaires. En tant que 
Vice-présidente du Comité Régional du 
Tourisme dans les Alpes-Maritimes, je me 
devais aussi de défendre nos stations. Je 

suis tout aussi engagée dans le social que 
l’économie.
 
LA : D’autres interventions ?
ABF : Le soutien aux collectivités ! Je 
suis intervenue à plusieurs reprises pour 
dénoncer le mépris du gouvernement à 
l’égard des élus locaux. La stratégie actuelle 
sur la vaccination illustre une fois de plus 
l’impréparation et la non-concertation. 
Concernant les finances locales, là aussi, 
les communes attendent toujours les 
promesses du gouvernement.
Actuellement, je défends la réouverture 
(jauge à 50%) des  universités. Comment 
peut-on justifier l’interdiction de suivre des 
TD en Master 2 (une vingtaine d’élèves) 
dans des amphis de plus de 500m2 alors 
que dans la même commune des étudiants 
de prépa ou BTS sont à 30 dans une salle 
de classe ? Le gouvernement ne donne 
aucune consigne et la ministre est hors-
sol. Les étudiants sont les grands oubliés 
des victimes de la crise sanitaire avec une 
paupérisation croissante…
Nous travaillons donc ensemble, étudiants 
et doyens de l’Université Côte d’Azur afin 
que je puisse humblement porter leurs voix 
à la chambre haute. Ça sera le cas, le 10 
février à la tribune du Sénat. 

LA : Vous êtes proche des 
préoccupations des élus 
locaux. Y compris en matière 
de logement social…
ABF : Effectivement, à Antibes comme à 
Cannes, les maires font des efforts pour se 
rapprocher du taux de 25 % de logements 
sociaux imposé par la loi ELAN faisant suite 
à la loi SRU. Pour autant, leurs efforts ne 
sont pas pris en compte par l’État qui leur 
impose d’énormes compensations via la 
préfecture. C’est proprement scandaleux 
encore plus en temps de crise sanitaire où 
de nombreuses dépenses ont été imposées 
aux communes qui ont perdu une part 
importante de leurs ressources. Je suis 
donc montée au créneau, notamment à 
la demande des maires de la CASA, sur 
l’incohérence de la loi SRU dans notre 
territoire.
 
LA : Et la santé ?
ABF : La santé est un sujet qui me 
passionne bien que je ne sois pas issue 
de ce milieu. Présidente du Groupement 
hospitalier territorial des Alpes-Maritimes 
durant deux ans et aujourd’hui Vice-

présidente de la FHF (Fédération 
Hospitalière de France) PACA, je veux 
défendre l’hôpital public. Concernant la 
vaccination, je ne comprends pas que les 
élus locaux n’aient pas été associés en 
amont. Pourtant, ils sont en première ligne 
dans la gestion de cette crise sanitaire ! 
Avec Jean-Paul David, président des maires 
du 06, nous avons écrit au gouvernement 
pour dénoncer cet amateurisme dans la 
gestion des doses de vaccins. Les maires 
sont les maillons forts de la chaîne pour 
réussir la campagne de vaccination. 
Par ailleurs, toujours dans le domaine de 
la santé, j’ai interpellé Jean Castex pour 
dénoncer l’injustice vécue par les agents 
de la fonction publique hospitalière dans le 
secteur médico-social. 
 
LA : Vous êtes très impliquée 
sur l’enfance. Quid de la loi sur 
les crimes sexuels sur mineurs ?
ABF : C’est vrai que je suis de tous les 
combats visant à défendre et protéger les 
enfants. C’est peut-être pour cela que j’ai 
accepté d’être la marraine de l’association 
Adrien. J’ai beaucoup appris aussi aux côtés 
de Jean Leonetti durant un mandat d’élue 
municipale déléguée à la Jeunesse.
La lutte contre l’inceste et la pédophilie 
doit être impitoyable. Il n’y a aucune excuse 
pour les violeurs d’enfants. La proposition 
du Sénat en la matière est une avancée 
dans la protection des mineurs contre 
les violences sexuelles. Grâce à cette 
proposition de loi, toute relation sexuelle 
entre un majeur et un mineur de 13 ans sera 
considérée comme un viol, ce qui n’est pas 
le cas aujourd’hui. Elle écarterait les débats 
autour du consentement de la victime.
 
LA : Que peut-on vous 
souhaiter pour l’avenir après 
5 mois au Sénat ?
ABF : De garder les pieds sur terre ! 
Comme vous l’aurez compris, je ne veux pas 
être une parlementaire coupée de sa base. 
Mon mandat local à Antibes en tant que 
conseillère départementale et ma vie de 
mère de famille me permettent de rester au 
contact de la réalité. Je m’entretiens tous 
les jours avec des acteurs locaux sur tous les 
sujets sur lesquels je vais intervenir. Je suis 
à leur écoute. Je ne conçois pas de défendre 
un sujet sans avoir consulté les personnes 
concernées. Cela nourrit ma réflexion et 
crédibilise mon action. Un Sénateur doit 
être une caisse de résonance de tous les 
dysfonctionnements locaux, de toutes les 
injustices, de toutes les frustrations face 
aux diktats de l’État. C’est mon rôle et 
j’entends le tenir avec encore plus d’ardeur 
au travail, au service de tous.
Sinon, on peut me souhaiter une belle 
victoire lors des prochaines élections 
départementales puisque je serai candidate 
à ma réélection avec mon binôme Jacques 
Gente au mois de juin ! 

Propos recueillis par Pascal Gaymard

Alexandra Borchio-Fontimp : 
“Œuvrer au plus près des 
citoyens”
Après les élections du 27 septembre dernier, 
Alexandra Borchio-Fontimp est devenue l’une des 
plus jeunes Sénatrices de France.

Alexandra Borchio 
Fontimp : 
la Bio en bref
Née à Juan-les-Pins, 39 ans 
Ancienne journaliste
Diplômée en Sciences politiques 
(Master 2)
Mariée, deux enfants 
Mandat : Sénatrice des 
Alpes-Maritimes, Conseillère 
départementale d’Antibes Juan-
les-Pins.
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PersonnalitésLes 50 qui 
font le sport 
azuréen

Voici une liste non exhaustive de 50 personnalités qui font 
l’actualité sportive sur la Côte d’Azur. Qu’ils soient sportifs, 
entraîneurs, dirigeants... Ces hommes et femmes écrivent 
les plus belles pages du sport azuréen.

Samir Ait-Said
Gymnaste – 31 ans
En 2021, à Tokyo, le membre du club de gymnastique 
d’Antibes visera la médaille d’or. La plus belle des breloques 
pour oublier Rio 2016 et cette terrible blessure à la jambe 
suite à une mauvaise réception de son saut...  

Jérôme Ardissone 
Kick-Boxing – 31 ans
À maintes reprises, l’enfant de Riquier a enflammé les 
tribunes de la salle Leyrit, avec à la clé, plusieurs couronnes 
mondiales dans la discipline du kickboxing. 

Mathieu Bailet
Skieur – 22 ans
Ce jeune niçois de 24 ans est membre de l’équipe de France 
de ski alpin. Le skieur de l’Interclub de Nice s’était fait 
connaître en remportant le titre mondial junior en Super G 
en 2016. Mais c’est en descente qu’il excelle. 

Xavier Barachet
Handballeur – 32 ans
Le natif de Nice a débuté sa carrière, salle Pasteur, au 
Cavigal, avant de tenter sa chance au plus haut niveau du 
côté de Chambéry puis du PSG. Aujourd’hui, le champion 
olympique de 2012 évolue toujours en D1, au sein de 
l’équipe de Saint-Raphaël. 

Léo Berdeu
Rugbyman – 22 ans
Ce natif de Cannes a débuté le rugby à Grasse, dans le club 
présidé par son père, Éric Berdeu, lui aussi ancien joueur de 
haut niveau, finaliste du championnat en 1988. Léo évolue 
cette saison dans le championnat du Top 14 avec l’équipe 
lyonnaise du Lou. 

Alain Bernard
Dirigeant – 37 ans
Celui qui a conquis à Pékin, en 2008, l’Or olympique sur 
la distance reine de la natation, le 100m nage libre, est 
toujours présent au sein du Cercle des Nageurs d’Antibes 
avec la fonction de Vice-président. Il a aussi été élu en 2020 
au conseil municipal d’Antibes. 

Charlotte Bonnet
Nageuse – 25 ans
En 2012, aux JO de Londres, elle était la p’tite nouvelle. En 
2021, la pensionnaire de l’ONN est toujours présente au 
plus haut niveau mondial de la natation et aspire à disputer 
cet été 2021, du côté de Tokyo, sa troisième olympiade. Sa 
distance de prédilection est le 200m nage libre.

Sarah Bouhaddi
Footballeuse – 34 ans
En remportant en 2020 une septième Ligue des Champions, 
la gardienne de but cannoise de l’Olympique Lyonnais, 100 

sélections au compteur, a construit l’un des plus beaux 
palmarès du sport féminin français. 

Loïc Bruni
Vttiste – 27 ans
Ce jeune niçois de 26 ans possède un sacré palmarès dans 
sa discipline du VTT descente puisqu’il a déjà conquis 
quatre couronnes mondiales, en 2015, 2016, 2018, 2019. 

Clément Champoussin
Cycliste – 22 ans
Ce jeune cycliste niçois fut l’une des révélations françaises 
de la Vuelta 2010 avec deux Top 10 dans des étapes de 
haute montagne. Il appartient à la formation française 
d’AG2R Citroën. 

Yves Cordier
Dirigeant – 56 ans
Chaque année, depuis 2005, au début de l’été, la Promenade 
des Anglais est le théâtre d’une épreuve sportive appréciée 
des Niçois : l’Ironman. Si l’épreuve existe, c’est grâce à la 
volonté d’Yves Cordier, ancien triathlète de haut niveau 
devenu Manager Ironman France. 

Alizé Cornet
Joueuse de tennis – 31 ans
La Niçoise attaque en 2021 sa seizième saison sur le circuit 
professionnel WTA. Si elle n’a jamais atteint les quarts de 
finale d’un Grand chelem, elle a quand même remporté 
neuf titres et la Fed Cup avec l’équipe de France en 2019. 
Elle vient aussi de publier son premier ouvrage. 

Anny Courtade 
Dirigeante – 81 ans
Elle fut l’emblématique présidente du Racing Club de 
Cannes avec qui elle a tout gagné, sur le plan national 
comme continental. Aujourd’hui, elle a accepté de relever 
un nouveau défi : remettre de l’ordre dans la maison de l’AS 
Cannes Football.

Dante
Footballeur – 37 ans
International brésilien, vainqueur de la Ligue des 
Champions avec le Bayern, Dante avait créé la sensation en 
s’engageant avec les Aiglons en juillet 2016. Le défenseur 
et capitaine de l’OGC Nice est toujours là en 2021 et sera 
encore là la saison prochaine. 

Rouguy Diallo
Athlète triple saut – 25 ans
Celle qui a débuté au sein du Nice Athlétisme Club sera 
l’une des chances françaises à Tokyo dans la catégorie du 
triple saut. Cette athlète, championne du monde junior en 
2014, s’entraîne avec l’ancien champion olympique, Teddy 
Tamgho. 

Vincent Duluc
Président Musée National du Sport – 57 ans
Journaliste emblématique du journal L’Équipe, Vincent 
Duluc occupe aussi, depuis sa nomination par le Ministère 
des Sports en janvier 2019, le rôle de président du conseil 
d’administration du Musée National du Sport installé à 
Nice. 

Mathieu Faivre
Skieur – 29 ans
Mathieu, né en 1992, est le premier skieur niçois à avoir 
inscrit son nom au palmarès d’une épreuve de Coupe du 
monde. C’était en 2016, lors du slalom géant de Val d’Isère. 
Toujours présent sur le circuit en 2021, le licencié au club 
d’Isola 2000 aspire à participer à une 3ème olympiade en 
2022.

Fiona Ferro
Joueuse de tennis WTA
2020 aura été une belle année pour celle qui habite à 
Valbonne et qui est licenciée au Tennis Club Impérial de 
Nice avec une victoire au tournoi de Palerme et un joli 
parcours sur la terre battue de Roland Garros avec un quart 
de finale. 

Alain Griguer 
Dirigeant – 71 ans
Il est l’emblématique président du Nice Volley-ball depuis 
plus de vingt ans. Il fut aussi jusqu’au mois de décembre 
2020, le président de la Ligue nationale de volley. Un poste 
qu’il avait décroché en 2016. 

Romain Langasque
Golfeur – 25 ans
Grâce à des performances régulières sur les tournois 
amateurs, Romain est devenu professionnel en 2016. Et 
depuis, sa progression est constante. En 2020, il a disputé 
l’US Open, l’un des événements majeurs de la planète 
golf. À 25 ans, ce jeune golfeur monte dans la hiérarchie 
mondiale.

Jean-René Lisnard
Coach – 41 ans
Cet ancien joueur professionnel a choisi de créer à l’issue 
de sa carrière sur le circuit un centre de tennis Elite Tennis 
Center, dédié à des jeunes talents confirmés. Le Cannois 
s’est entouré de coachs reconnus dont Gilles, l’entraîneur 
de Medvedev. 

Hugo Lloris
Footballeur – 34 ans
Formé à l’OGC Nice, qui l’a lancé dans le grand bain alors 
qu’il n’avait que 17 ans, Hugo Lloris a fait bien du chemin 
depuis. Avec en tête de gondole le titre de champion du 
monde décroché en juillet 2018. Une fierté pour les Niçois. 

Freddy TachenyNeal MaupayTimothé Luwawu-Cabarrot

Samir Ait-SaidÉlodie Lorandi
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Élodie Lorandi
Nageuse – 31 ans
La quintuple médaillée paralympique sera bien au rendez-
vous de Tokyo en 2021. Au départ, l’Antiboise voulait 
disputer ses quatrièmes JO comme rameuse handisport, 
le bateau était qualifié mais la jeune femme a choisi de 
revenir à ses premiers amours : la natation. 

Jelena Lozancic
Dirigeante – 37 ans
Elle fut une joueuse de haut niveau, avec sept saisons 
passées à briller avec Racing Club de Cannes. Aujourd’hui, 
l’ancienne internationale est dans le club voisin du Cannet. 
Un club qu’elle préside depuis son rachat par le Suisse Stav 
Jacobi. 

Timothé Luwawu-Cabarrot
Basketteur – 25 ans
Ce Cannois, formé à Antibes, est l’un des basketteurs 
français à évoluer dans le prestigieux championnat de la 
NBA. Recruté à la Draft en 2016 par l’équipe des 76ers de 
Philadelphie, il a poursuivi sa belle aventure sportive à 
Oklahoma City, à Chicago. Cette saison, il évolue dans la 
franchise des Nets de Brooklyn.

Philippe Manassero 
Dirigeant – 65 ans
Cet ancien arbitre international de basket a pris en 2013 
les fonctions de président du Comité Départemental 
Olympique et Sportif (CDOS). Il a pour ambition de 
promouvoir les valeurs olympiques dans le O6. 

Neal Maupay
Footballeur – 24 ans
Déjà six buts cette saison en Première League pour 
l’attaquant formé à Nice ! La saison dernière, celui qui 
a grandi à Valbonne avait déjà atteint le total de dix 
réalisations avec son club de Brighton. À 24 ans, Neal 
Maupay est installé dans le paysage du football anglais. 

Vincent Menichini
Journaliste – 37 ans
Sous l’autorité de Philippe Camps, avec le soutien de son 
collègue William Humberset, Vincent Menichini couvre les 
rencontres de l’OGC Nice et de l’équipe de France pour le 
quotidien local Nice Matin. 

Cédric Messina
Entrepreneur – 44 ans
Cet entrepreneur niçois de la French Touch est à la tête 
de la société My Coach. Cette start-up, lancée en 2011, 
développe des outils numériques à disposition des clubs de 
sport pour les aider dans de nombreux domaines, surtout 
autour de l’entraînement. De nombreux partenariats avec 
des fédérations ont été signés. 

Rudy Molard
Cycliste - 31 ans
Équipier modèle de Thibault Pinot, celui qui est installé du 
côté de Vence est souvent bien placé dans les classiques 
du printemps ou sur les courses à étapes d’une semaine. 
Il fut aussi l’un des artisans de la victoire d’Alaphilippe au 
Mondial 2020. 

Patrick Mouratoglou
Entrepreneur – 50 ans
Cet homme a de multiples casquettes, dont celle de 
fondateur d’une académie de tennis basée depuis 2016 
à Sophia-Antipolis. C’est un lieu d’entraînement ultra-
moderne avec plus d’une trentaine de courts de tennis, 
mais aussi un centre médical, deux piscines, une piste 
d’athlétisme, une salle de musculation, un hôtel de luxe. 

Nastasia Noens
Skieuse – 32 ans

La Niçoise a débuté sa carrière en Coupe du monde en 
2006. Quinze années plus tard, la belle skieuse de l’Inter 
Club de Nice est toujours présente sur le circuit malgré 
des blessures récurrentes. Elle a signé trois podiums lors 
d’épreuves de slalom. 

Lucas Otmane
Judoka – 25 ans
En novembre 2020, après plusieurs saisons à l’Olympic 
Nice Judo, le natif de Nice vient de s’engager avec le PSG 
Judo. Membre de l’équipe de France, il espère prendre les 
commandes dans sa catégorie poids léger 73 kg, et vise 
déjà les JO de Paris en 2024. 

Fabrice Pellerin
Coach – 49 ans
À Tokyo, l’entraîneur niçois vivra l’aventure olympique pour 
la quatrième fois de sa carrière. Celui qui a accompagné 
dans sa carrière la regrettée Camille Muffat a déjà connu 
Pékin, Londres, Rio. Avec l’ambition de voir l’un de « ses » 
nageurs de l’ONN briller sur la scène olympique japonaise. 

Théo Pourchaire
Pilote automobile – 17 ans
En 2021, celui que l’on surnomme Speedy Théo aspire à 
confirmer les espoirs placés en lui en 2020 avec son titre de 
vice-champion dans le championnat Formula 3. Le Grassois 
évoluera en F2 avec l’écurie HWA Racelab. 

Patrice Prévot
Dirigeant – 57 ans
Il est l’un des grands artisans du renouveau du rugby niçois. 
Ancien responsable de l’école de rugby, Patrice Prévota 
endosse le costume de président du Stade Niçois en 2016. 
Il ambitionne de structurer le club pour l’aider à se hisser 
dans le monde pro.

Fabio Quartararo
Pilote Moto – 21 ans
En 2020, le jeune pilote niçois est entré dans la légende du 
sport moto français en remportant trois Grands Prix dans la 
catégorie reine de la Moto GP. Celui qui évolue désormais 
dans l’écurie officielle de Yamaha, à la place de Valentino 
Rossi, a l’ambition de jouer en 2021 le titre de champion 
du monde.

Élodie 
Ravera-Scaramozzino
Rameuse – 25 ans
À Rio, dans l’épreuve deux de couple, Élodie avait conclu 
ses premiers JO à une prometteuse 5ème place. Alors, cette 
année, du côté de Tokyo, cette native de Nice aspire à 
décrocher une médaille olympique. Pourquoi la même 
couleur, or, que lors de l’Euro en 2018 à Glasgow…

Victoria Ravva
Dirigeante – 45 ans
« Vika » fut l’égérie du Racing Club de Cannes pendant plus 
de deux décennies, écrivant les plus belles pages du sport 
féminin français. Mais cet été, cette aventure avec le RCC 
s’est achevée. La belle a rebondi chez le voisin, l’AS Cannes 
Volley où elle occupe le poste de responsable des relations 
publiques et partenariats. 

Jean-Pierre Rivère
Dirigeant – 63 ans
Arrivé dans l’univers du football à la surprise générale, 
Jean-Pierre Rivère occupe toujours en 2021 le costume de 
président de l’OGC Nice même s’il n’est plus le propriétaire 
du club. Dix ans après son intronisation, « JPR » fait partie 
du paysage du football français. 

Jérôme Rousselin
Dirigeant – 44 ans
Élu à la tête du club de l’AS Cannes volley en juin 2019, cet 

entrepreneur local dénote dans le milieu. C’est lui qui est 
par exemple à l’initiative des showcases de Maître Gims, 
Black M, organisés après les matchs au Palais des Victoires. 

Malang Saar
Footballeur - 22 ans
L’actuel défenseur du FC Porto, prêté par Chelsea, a grandi 
dans le quartier des Moulins à l’Ouest de Nice. C’est aussi à 
Nice qu’il a appris son métier de footballeur. Malang devrait 
participer cet été aux Jeux Olympiques avec les Espoirs. 

Gilles Seneziale
Dirigeant – 62 ans
De la présidence de l’ASPTT Nice à celle de la Fédération 
française de natation en 2017, c’est le singulier parcours 
de Gilles Sérionale, pharmacien niçois. Il doit affronter 
aujourd’hui la Covid 19.

Gilles Simon
Joueur de tennis – 36 ans
À l’image de son dernier livre « Ce sort qui rend fou », Gilles 
Simon est un joueur atypique sur le circuit ATP. Le Niçois 
a remporté quatorze tournois ATP depuis le début de sa 
carrière en 2005. Soit le quatrième meilleur joueur français 
en nombre de titres. 

Serge Simon
Dirigeant – 53 ans
Ancien joueur de haut niveau, deux fois vainqueur du 
bouclier de Brennus avec Bègles-Bordeaux puis le Stade 
Français, le Niçois Serge Simon, médecin généraliste, 
occupe aujourd’hui les fonctions de vice-président de la 
FFR, aux côtés de Bernard Laporte. 

Stan Sutor
Coach – 50 ans
Un entraîneur qui dure dans le sport de haut niveau, c’est 
devenu un phénomène rare… Pourtant, Stan Sutor, entraîne 
les Aigles de Nice depuis la saison 2009-2010. Celui qui, 
cette saison, a sous ses ordres son fils a réussi à emmener 
le club au sein de l’élite du sport français.

Freddy Tacheny
Dirigeant – 66 ans
Depuis février 2014, cet entrepreneur belge est le 
propriétaire des Sharks d’Antibes. Au début, Freddy Tacheny 
avait choisi de nommer un président, Frédéric Jouve, mais 
depuis le printemps 2018, il est seul aux manettes. 

Eric Tanguy
Dirigeant – 49 ans
C’est en 2015 que cet ancien coach à l’ASPTT Nice est 
devenu le quinzième président de la Fédération Française 
de Volley. Celui qui travaille au sein de l’Observatoire 
océanologique à Villefranche-sur-Mer a été réélu le 16 
décembre 2020 pour un nouveau mandat de quatre ans. 

Pascal Thiriot
Dirigeant – 59 ans
La Prom Classic, le Semi-marathon, le marathon des 
Alpes-Maritimes, c’est lui, avec toute son équipe d’Azur 
Sport Organisation, qui est derrière la réussite de ces 
manifestations sportives organisées dans les Alpes-
Maritimes. 

Laurent Tillie
Coach – 57 ans
L’ancien joueur et coach de l’AS Cannes Volley a redonné 
des couleurs à l’équipe de France depuis sa nomination en 
2012 au poste de sélectionneur. Le père de trois sportifs 
de haut niveau (Kim, Kilian, Kévin) sera cet été, avec cette 
génération dorée des N’Gapeth, Tonuiti, à Tokyo pour 
disputer les JO. 

PYM
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Candidature

«  Nous  souhaitons  apporter  un  nouveau 
regard sur la culture à Antibes ». C’est avec 
ces mots que le maire Jean Leonetti a lancé, 
le vendredi 15 janvier 2021, la présentation 
de la candidature d’Antibes Juan-les-Pins 
à la première édition du concours label 
« Capitale de la culture française ». Cette 
présentation s’est déroulée sur la scène du 
théâtre Anthéa, en présence de nombreux 
élus dont le député, Éric Pauget, l’adjointe 
à la culture, Simone Torres Foret-Dodelin, 
et de nombreuses personnalités issues 
du monde de la culture antiboise. Le 
premier magistrat de la cité s’est réjoui 
de voir « travailler ensemble toutes les 
composantes  de  la  culture  antiboise, 
de  mélanger  les  genres  artistiques,  de 
rassembler les générations ». 

“Aller plus loin ou plutôt 
aller ailleurs”
«  Si  ce  projet  appelle  un  nouveau  regard, 
c’est  parce  que  nous  souhaitons  aller  plus 
loin  ou  plutôt  aller  ailleurs  » a souligné 

le président de la CASA au cours de son 
intervention. « Un nouveau regard, ce n’est 
pas  de  dire,  par  exemple,  que  le  Festival 
de Jazz va faire plus d’entrées que l’année 
précédente mais plutôt est-ce que la culture 
jazz  imprègne  l’ensemble  de  la  ville.  Avec 
ce  projet,  nous  aimerions  que  l’ensemble 
de la population s’approprie complètement 
la vie culturelle. Parce que la vie culturelle, 
c’est la vie sociale, la vie familiale, un 
facteur d’apaisement, de  cohésion  sociale, 
de confiance ». Outre de favoriser une plus 
grande participation des habitants, les 
ambitions du projet « Un Nouveau Regard » 
sont aussi de développer les modes d’accès 
à la culture, de favoriser l’interconnaissance 
et de renforcer la coopération, de soutenir 
les différents acteurs culturels, ou encore 
de garantir un équilibre global dans la 
saisonnalité.

Partager la culture
«  Malgré  le  succès  du  théâtre  Anthéa,  il 
y  a  encore  des  gens  qui  passent  devant 

et  se  disent  :  c’est  quoi  ce  bâtiment  ?  » a 
regretté Jean Leonetti qui ajoute : « Et il y 
a encore des habitants qui ne sont pas allés 
au Musée Picasso… C’est la raison pour 
laquelle nous souhaitons partager la culture 
comme nous  le  faisons  avec  le  théâtre au 
cœur de l’école. Le déclic de cette nouvelle 
ambition culturelle a aussi été l’événement 
Coul’Heures d’Automne qui a été un succès 
de rassemblement et de réconciliation dans 
une  période  de  Covid  19 ». Le maire sera 
aux premières loges lors de l’oral. Après 
« le résultat n’est pas le plus important. Soit 
on gagne, soit on gagne » a souri l’ancien 
ministre « oui, soit on gagne et on récupère 
le  label  et  la  récompense financière. Mais 
même si on ne gagne pas, cette candidature 
va  nous  obliger  à  accélérer  ce  que  nous 
souhaitions mettre en place dans les années 
à venir au niveau culturel ». 

Pierre-Yves Ménard

Antibes Juan-les-Pins,
capitale de la culture ?
En ce début d’année 2021, la Ville d’Antibes a posé acte de candidature 
pour obtenir le label “Capitale française de la culture”. Ce label met en 
avant le projet culturel d’une commune ou d’un groupement de communes 
de 20 000 à 200 000 habitants.

Savoir Plus
Cette distinction « Capitale française de la culture » a été créée par la 
ministre de la Culture, Roselyne Bachelot, au mois d’octobre 2020. Elles 
sont 29 communes à avoir porté leur candidature, qui devait être apportée 
avant la fin du mois de décembre 2021. Le lauréat final sera désigné à la 
fin du mois de mars. À noter que ce label sera valable pour deux années.  
C’est par un arrêté du 8 octobre 2020 que le jury a été désigné. Il est 
composé de sept membres : Abed Abdessemed, Françoise Benhamou, 
Fazette Bordage, Bernard Faivra-d’Arcier, Bénédicte Froidure, Hassane 
Kassi Kouyaté, Éléonore de Lacharrière. Le jury examinera les différents 
projets avec en tête huit critères dont voici la liste : caractère innovant, 
transmission artistique et culturelle, la participation des habitants, le 
rayonnement et la coopération internationale, l’accessibilité à l’égard des 
personnes en situation de handicap, la solidarité territoriale, la capacité 
de mise en œuvre, l’inscription dans la durée.

Au cours du mois de février 2021, dix candidatures seront sélectionnées pour le vote final du mois de mars 2021.   
Le lauréat du label « Capitale de la Culture » se verra attribuer la somme d’un million d’euros, porté à parité entre le ministère de la 
Culture et de la Caisse des Dépôts pour cette première édition.

La ville 
d’Antibes, 
c’est au niveau 
culturel : 
Des Monuments : Le Fort Carré, 
les remparts, la vieille-ville, la Villa 
Eilenroc, la chapelle de la La Garoupe, 
la chapelle Saint-Bernardin…
Des Événements : Le Festival 
international de Jazz, les Nuits 
Carrées, le Salon du livre de la 
jeunesse, Coul’Heures d’Automne, 
les Déantibulations, le Femin’Arte, les 
conférences « C’était mieux demain », 
le Salon d’art contemporain, le Salon 
de la science…
Des lieux emblématiques : 
Le Musée Picasso, le Musée Peynet, 
le Musée d’archéologie, le Musée 
de l’école et de la carte postale, le 
théâtre Anthéa, le théâtre Antibéa, 
le théâtre le Tribunal, le Palais des 
Congrès, le Centre d’art Urbain et 
Musical, la School, les résidences-
ateliers d’artiste, le réseau des 
médiathèques…

Un calendrier 
chargé 
2021 – Mise en place d’une 
stratégie de transformation 
des pratiques
La création d’une chartre : cette 
chartre appelée « Qualité culture », 
s’inscrit autour de quatre axes 
fondamentaux : Innovation, 
Implication des habitants, 
Transmission, Préservation 
« Je crée une initiative individuelle ou 
collective, une œuvre, un événement…
donc j’agis sur mes pratiques, auprès 
des autres, avec les autres et pour 
tous ». 
2022 – Créaction & Première 
expérience
Des initiatives pilotes s’appuyant 
sur les quatre axes fondamentaux 
de la chartre CREACTION illustrent 
d’ores et déjà l’adhésion des acteurs 
cultures majeurs de la cité. Ils portent 
un nouveau regard sur la musique, 
la création, le patrimoine, l’histoire, 
le théâtre, l’art pictural, l’art de 
rue, la mémoire, le livre, l’artisanat, 
l’environnement/développement 
durable, le sport, la formation 
artistique.
2023 – L’ère de la 
transformation
Avec deux outils d’irrigation : la 
chartre Créaction et un nouvel 
équipement ressource : L’étang 
moderne.
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«  Je  suis  très  content  d’avoir  vu  autant  de  monde  dans  cette 
salle. Cela faisait depuis le 9 octobre 2020 que nous n’avions pas 
accueilli  du  public.  Cela  me  manque.  Mais  attirer  du  monde  à 
Anthéa, c’est tout le contraire de ce que nous voulons faire dans 
le cadre de ce projet Antibes, Capitale française de la culture. Ce 
n’est pas ici que cela va se passer mais plutôt à l’extérieur des murs 
du théâtre. Nous allons partir d’un spectacle Monte Christo adapté 
de Dumas, qui sera créé en janvier 2022 par Paulo Correia et Gaële 

Boghossian.  Ces  derniers  feront  appel  à  la  population  antiboise 
et  les  élèves  du  conservatoire  d’Antibes.  L’objectif  sera  de  faire 
dialoguer  les  comédiens  avec  les  habitants.  2022,  c’est  aussi  le 
400ème anniversaire de la naissance de Molière. Ce n’est pas rien. 
Pour Molière, on voudrait faire travailler tous les élèves des écoles 
antiboises sur ce génie. Nous organiserons des séances dans  les 
écoles en leur proposant des cours de théâtre ».

«  Dans  le  cadre  de  ce  projet  “Antibes  capitale  culturelle”,  le 
musée Picasso essaiera de prendre une part importante avec 
un  programme  qui  travaillera  sur  les  quatre  axes  souhaités 
par  monsieur  le  maire  :  Innovation,  Implication  des  habitants, 
transmission, préservation. Notre musée, c’est une collection avec 
un artiste de référence, Picasso, qui a donné son nom au musée. 
Mais nous avons aussi d’autres artistes comme Nicolas de Staël, 
Germaine  Richier.  Au  Musée  Picasso  d’Antibes,  nous  alternons 

les expositions  temporaires avec ce que  j’ai  intitulé des chemins 
de traverse. Cela permet de montrer des œuvres d’artistes peut-
être moins  connues.  Ce  sera  une  collection  de  qualité,  souvent 
consécutive de dons d’artistes. L’idée pour ce projet est de créer 
le chemin de traverse des Antibois. Nous ambitionnons de mettre 
en ligne plusieurs œuvres de la collection et nous allons demander 
aux habitants d’exprimer leurs choix. Il y aura là une implication 
réelle de la population. Les choix seront effectués début 2022 ».

« Nous avons l’envie d’installer une troupe de théâtre directement 
au cœur d’une école antiboise,  installée dans  le quartier un peu 
isolé  de  Juan  gare.  Nous  souhaitons  que  ces  gamins  puissent 
s’exprimer, que ce soit à travers le théâtre, le mime, la danse, la 
musique, les arts plastiques. Et en même temps, nous souhaitons 
l’implication des parents, des grands-parents, les aînés du quartier. 
Il y aura des cours de théâtre, mais aussi un petit atelier bricolage 
pour  préparer  les  décors,  un  atelier  couture  pour  les  costumes. 
Une fois par semaine, les enfants se retrouveraient dans ce lieu 

avec les parents, les cousin(e)s, les seniors. J’aime ce mélange des 
générations.  Cette  expérience  fera  l’objet  d’un  reportage photo. 
Ce qui permettra à  toutes  les personnes du quartier de  recevoir 
un petit fascicule souvenir. Nous avons aussi le projet d’une visite 
guidée un peu particulière du Vieil-Antibes. L’idée, avec l’aide des 
comédiens de la Marguerite, ce serait de voir Vauban débarquer à 
Antibes en 2021. Il va rencontrer toutes les figures antiboises, que 
ce soit Maupassant, Picasso, mais aussi des habitants ».

« Déjà, avec la création en 2007 du Festival des Nuits Carrées au 
Fort Carré d’Antibes, nous voulions donner un coup de projecteur 
sur  un  élément  majeur  du  patrimoine  de  la  ville  et  inviter  les 
habitants à  le (re)découvrir. En 2020, avec  l’événement Couleurs 
d’Automne, nous sommes allés hors les murs mais toujours avec 
l’envie de continuer à rassembler les habitants. Grâce à ce projet Un 
nouveau regard, nous souhaitons continuer dans cette dynamique 

en nous disant que nous devons continuer à aller en centre-ville et 
en dehors pour aller dans d’autres quartiers. Nous souhaitons, par 
exemple, pour cette belle aventure, installer l’événement Couleurs 
d’Automne dans les quartiers de la Fontonne et des Semboules ».

PYM

« Les médiathèques sont populaires. Une enquête a montré que 
c’était l’un des services publics préférés des Français. Pour ce projet 
Antibes Capitale Culturelle qui véhicule une ambition forte d’une 
culture populaire, au sens du partage le plus large possible, nous 
avons deux projets phares. L’un est une médiathèque  itinérante. 
L’idée est d’aller au-devant des habitants à  travers un dispositif 
léger, mobile qui permet de déployer une médiathèque de 100 m2 

en une trentaine de minutes sur divers  lieux de vie du territoire. 
Le deuxième projet donnera  la parole aux habitants. L’idée sera 
de sensibiliser la population, de manière ludique, de l’importance 
de partager une mémoire collective. Un studio d’enregistrement 
mobile  sera  utilisé  pour  recueillir  la  parole  des  habitants,  qui 
pourront partager leurs souvenirs, leurs savoirs ».

Des ambassadeurs 
reconnus aux projets ambitieux

CULTURE
www.lepetitnicois.net

Candidature

Si ce projet s’inscrit dans un cadre collectif avec la participation souhaitée de tous les artistes et de la 
population, cette candidature s’appuie sur cinq ambassadeurs reconnus du monde de la culture. Lors de 
la présentation du projet, ces personnalités emblématiques ont exposé leur vision pour faire d’Antibes, la 
capitale française de la culture .

Daniel Benoin • Directeur théâtre Anthéa
Grâce à sa volonté, le théâtre Anthéa a vu le jour à Antibes en 2012. Aujourd’hui, presque dix ans 
après son inauguration, avec un nombre-record d’abonnés, Daniel Benoin a réussi à en faire un des 
hauts lieux culturels de la région. 

Jean-Louis Andral • Directeur des Musées d’Antibes
C’est en 2008 que Jean-Louis Andral a endossé le costume de conservateur en chef du Musée 
Picasso d’Antibes et directeur des musées d’Antibes. Cet historien et critique d’art a une longue 
expérience dans le domaine culturel, dont il fait profiter la candidature antiboise. 

Grégory Scalabre • Directeur général des médiathèques
C’est en avril 2018 qu’il a pris la tête du réseau des médiathèques de la CASA, pour continuer le 
travail accompli par Marie-Hélène Cazalet.  

Fabienne Candela • Directrice du théâtre le Candéla
Cette passionnée des mots a repris le théâtre dirigé par sa mère, la charismatique Monette Candela. 
L’établissement a déménagé en 2012 de la Place Nationale à l’ancien tribunal d’Antibes. 

Sébastien Hamard • Directeur Label Note – Fondateur Nuits Carrées
L’énergie, l’enthousiasme de ce jeune homme sont appréciés du côté d’Antibes. Sébastien Hamard 
est devenu en quelques années l’un des artisans majeurs de la politique culturelle de la ville.



Février 2021L’Antibois14

C’est une nouvelle qui n’en est pas une, nous savions 
depuis quelques semaines qu’il était impossible d’organiser 
le premier Festival de cinéma du monde en mai. Il faut au 
minimum 2 mois de préparation pour mettre en place une 
telle manifestation, ce qui aurait débuté en mars, période 
où a priori, nous serons reconfinés.
En déplaçant le Festival de Cannes à début juillet, Thierry 
Frémaux se donne de l’air et les moyens de son organisation 
à partir de mai en spéculant sur une vaccination 
exponentielle. Comme à la Mostra de Venise l’an passé, les 
« gestes barrière » devraient être respectés tout comme la 
« distanciation sociale » avec des places forcément limitées 
dans les salles. Sera-t-il tout de même possible pour les 
Festivaliers de travailler et de voir les films en temps et en 
heure ? Gageons que les organisateurs sauront s’adapter 
et faire en sorte que le Festival de Cannes se déroule dans 
les meilleures conditions possibles. Deux autres dates ont 
été retenues à savoir la dernière quinzaine de juillet ou la 
dernière quinzaine du mois d’août.
Car il ne faut pas se voiler la face, une annulation, une 

deuxième année consécutive serait une vraie catastrophe 
pour le monde de cinéma déjà au bord du suicide. 
Les distributeurs américains notamment développent 
leurs plateformes… Quel avenir pour la salle obscure ? 
L’incertitude n’a jamais été aussi grande pour le monde 
cinématographique qui vit sa plus grave crise de son 
histoire centenaire.
Thierry Frémaux avait envisagé de rallonger de deux jours 
un Festival qui croule sous les films de qualité. Nombre de 

réalisateurs ont préféré retarder la sortie de leurs films pour 
être présents à Cannes 2021. Nous savons déjà quelques 
noms qui devraient être en Compétition Officielle en 
juillet prochain : Léos Carax avec ANNETTE, Wes Anderson 
et THE FRENCH DISPACH, ou encore Paul Verhoeven et 
BENEDETTA. Spike Lee devrait en être le président de cette 
75e édition. Vivement juillet !

Pascal Gaymard

Son humour ravageur et cynique masquait 
une grande tendresse pour le genre humain 
qu’il n’arrêtait pas de dénigrer reprenant 
à son compte un mot d’Audiard dans Les 
Tontons Flingueurs : « Les cons, ça ose tout. 
C’est même à cela qu’on les reconnaît ». 

Jaoui/Bacri : Les Jacri…
Lui, l’enfant du Cannet, n’aimait pas la 
Province. Il disait à volonté : « À Cannes, il y 
a deux mois pour vivre quand on est jeune 
et après, le reste du temps, on s’emmerde 
comme des rats morts ». Car c’est à Paris 
que Bacri connaîtra la gloire, lui qui avait 
suivi son ami d’enfance, Jean-Philippe 
Andraca, qui deviendra son producteur. 
Pas beau, mais charismatique, Jean-Pierre 
Bacri va s’imposer par sa gueule et le 
talent de son écriture. Pièces de théâtre, 
films… Tout s’enchaîne grâce à une autre 
rencontre essentielle au théâtre, celle 
d’Agnès Jaoui qui deviendra sa muse, son 
double sur le papier, à l’écran comme dans 
la vie durant 25 ans, de 1987 à 2012, où le 
couple décide de se séparer sans cesser 
de continuer à travailler ensemble. Alain 

Resnais les appelait les « Jacri ». Ils étaient 
indissociables et la recette du succès les 
rend fusionnels. Ils écrivent à quatre mains 
Cuisines et Dépendances (1993), Un Air 
de Famille (1996), Le Goût des autres 
(2000), Parlez-moi de la pluie (2008)… et 
dernièrement, Place Publique (2018).

5 César dont 4, ensemble 
pour le scénario
À eux deux, ils récolteront 5 César dont 
4 ensemble pour le Meilleur scénario : 
Smoking/No Smoking d’Alain Resnais, 
Un Air de Famille de Cédric Klapisch, On 
Connaît la Chanson encore d’Alain Resnais, 
et Le Goût des Autres d’Agnès Jaoui. Bacri, 
lui, y ajoutera un César pour le Meilleur 
Second Rôle Masculin pour On Connaît la 
Chanson… mais jamais comme Meilleur 
Acteur alors qu’il a été nominé 6 fois 
(Kennedy et moi, Le Goût des Autres, Les 
Sentiments, Cherchez Hortense, La vie 
très privée de Monsieur Sim et Le Sens 
de la Fête). Même s’il n’aimait pas qu’on 
le traite de râleur, il l’était assurément à 

la ville comme à l’écran. Il parlait cash, 
sans détour, sans hypocrisie, un vice dont 
il ne connaissait pas la chanson. Pour lui, 
le bonheur n’était jamais loin du malheur. 
Il détestait les optimistes, ceux qui sont 
toujours heureux. Et donc, même s’il se 
disait « furieusement de Gauche », il n’était 
pas du genre Bobo bien pensant. Ces coups 
de gueule étaient mémorables contre le 
pouvoir, les serviles, les cons, la morale, le 
conformisme, le sectarisme…

Des répliques cultes comme 
ses films
En écrivant ces quelques lignes, je me rends 
compte combien il va manquer au cinéma 
français. Il avait débuté dans Le Toubib 
de Pierre Granier-Deferre aux côtés d’un 
certain Alain Delon, dont enfant, il avait 
le poster accroché dans sa chambre… du 
Cannet. La postérité, il la connaîtra avec son 
rôle de proxénète dans Le Grand Pardon 
avec cette expression devenue cultissime : 
« Carnaval c’te gonzesse ! ». Pourrait-il 
encore dire ça aujourd’hui ? Nul doute 
que cela l’aurait énervé, ces temps de 
censure de tout et de rien. Et puis Subway 
de Luc Besson pour un flic désabusé qui lui 
vaudra une nomination aux César comme 
Meilleur Second Rôle… Se souvient-on qu’il 
a participé au script d’Astérix et Obélix : 

Mission Cléopâtre et que c’est lui qui en a 
assuré la narration en 2002 ? Alain Chabat 
dont il fera Santa & Cie mais aussi et surtout 
Didier avec encore une phrase culte : « On 
ne sent pas le cul des gens qu’on ne connaît 
pas ! ». Qu’il soit Max, organisateur de 
mariage dans Le Sens de la Fête de Nakache 
& Toledano ou un responsable de pompes 
funèbres dans Grand Froid, il était celui 
que l’on aimait, à râler tout le temps contre 
tout et les autres, ironique toujours, tendre 
souvent, incisif parfois. Il disait : « Ma 
gueule  fait  la  gueule,  c’est  ainsi  ». Quoi 
ma gueule, qu’est-ce qu’elle a ma gueule ? 
« Fais chier », aurait-il répondu. À nous de 
lui faire la même réplique…

Pascal Gaymard

Le Festival de Cannes 
en juillet

CINÉMA
www.lepetitnicois.net

Manifestation

Hommage

Ce n’était pas « une rumeur » 
comme l’avait dit son délégué 
général, Thierry Frémaux, les 
dates du 75e Festival de Cannes 
ont été repoussées de mai à 
juillet. A priori, il aura lieu du 6 
au 17 juillet prochains au lieu du 
11 au 22 mai.

Dans le cinéma français, Jean-Pierre Bacri tenait 
un rôle à part, celui du bougon, du râleur de 
service, du jamais content.

Jean-Pierre Bacri : 
Bougon pour l’éternité…



Février 2021L’Antibois15

Bélier • 21 mars - 20 avril
Couples : Tâchez de rester fidèle à votre conjoint ou 
partenaire, car les tentations extraconjugales seront fortes. 
Célibataire, le coup de foudre pourrait s’abattre sur vous ces 
jours-ci. En tout cas, le bonheur amoureux passera à portée 
de la main. À vous de l’attraper ! Professionnel : Vous 
aurez donc tout intérêt promouvoir vos idées les plus 
novatrices, à présenter vos projets de création : vos 
supérieurs sauront les apprécier et les prendre en compte. 
Le moment sera par ailleurs tout indiqué pour penser à 
réorganiser votre travail. Santé : Si vous respectez vos 
rythmes de sommeil et que vous observez une alimentation 
équilibrée, vous n’aurez pas de souci à vous faire. 

Taureau • 21 avril - 21 mai 
Couples : Vie de couple passablement animée ! Des 
imprévus, des réactions surprenantes de votre partenaire 
vont vous énerver et vous agacer. Il est vrai que vous aimez 
bien la fantaisie et l’originalité, mais à condition que vous en 
maîtrisiez les éléments. Célibataires, vous devrez faire des 
efforts d’ouverture pour pouvoir trouver l’âme sœur ; ne 
soyez pas indolents ! Professionnel : Vous allez être gâté 
! Votre ascension professionnelle ne passera pas inaperçue 
; elle devrait même être fulgurante durant les prochains 
mois à compter de cette période. Santé : La chance 
se manifestera de façon plutôt inattendue. La surprise 
ajoutera à votre joie cette petite pincée de fantaisie que 
vous appréciez tant. 

Gémeaux • 22 mai - 21 juin
Couples : Le domaine sentimental sera très favorisé, et 
chacun y trouvera facilement son compte. Célibataires, 
vous serez à la croisée des chemins. Partagé entre vos 
impulsions irraisonnées d’une part et le besoin de vous 
stabiliser d’autre part, vous risquez d’avoir des difficultés à 
trouver un juste équilibre. Professionnel : Votre esprit 
d’initiative et votre enthousiasme seront bien soutenus. 
Vous pourrez par conséquent mener à bien des démarches 
délicates, que vous repoussiez toujours aux calendes 
grecques. Santé : Consultez votre médecin sans attendre 
en cas de problème de santé au lieu de le traiter par le 
mépris. Reposez-vous avant de vous sentir fatigué. 

Cancer • 22 juin - 22 juillet 
Couples :  Vos liens affectifs risquent de se distendre 
brusquement ces jours-ci. Ce sera l’aboutissement d’une 
longue série de malentendus et d’opportunités manquées 
de dialogue. Célibataires, réveillez-vous : l’âme sœur est 
dans les parages ! Professionnel : Vous travaillerez bien 
et obtiendrez de bons résultats. Mais ne faites pas de votre 
travail une obsession totale. Il est essentiel que vous restiez 
au courant de tout. Ouvrez vos yeux sur ce qui se passe 
autour de vous ; gardez le contact avec le monde extérieur. 
Santé : Vous aurez besoin d’un surcroît de vitamine C pour 
combattre les microbes qui menacent votre organisme 
légèrement affaibli. 

Lion • 23 juillet - 22 août 
Couples : Cette fois, c’est le fruit défendu qui aura 
pour vous un goût particulièrement délicieux. Vous serez 
donc très enclin à l’infidélité conjugale. Célibataires, vous 
devrez patienter encore un peu avant de rencontrer l’âme 
sœur. Professionnel : L’heure sera venue de crever 
un abcès qui a duré trop longtemps. Un conflit pourrait 
donc éclater avec l’un de vos supérieurs ou collègues, 
mais cela permettra de débloquer la situation et d’assainir 
l’atmosphère. Santé : Vous jouirez d’une bonne santé.

Vierge • 23 août - 22 septembre 
Amour : Gare aux tentations ! Les adolescents et surtout 
les adolescentes éprouveront ces jours-ci leurs premiers 
émois terrassants. Célibataires, voilà donc une période 
très favorable à des projets d’union amoureuse, à un 
engagement durable et, pour les cœurs solitaires, à une 
rencontre déterminante. Professionnel : Après quelques 
récents “ratés” à cause d’un goût du risque trop prononcé, 
vous reprendrez le contrôle de la situation. Vous saurez 
mettre en valeur vos qualités et promouvoir vos idées. 
Santé : Vous serez un peu plus émotif et plus sensible, 
avec des penchants lyriques, mystiques ou médiumniques.
 

Balance • 23 sept - 22 octobre 
Amour : Vous devrez penser à mettre un peu plus de 
fantaisie dans vos relations. Fuyez la routine et la monotonie 
comme la peste. Célibataire, ce ne sont pas ces jours-ci que 
vous pouvez espérer rencontrer la personne de vos rêves 
; vous devrez patienter encore. Professionnel : Période 
très faste pour tous vos rendez-vous professionnels 
et toutes vos négociations. Ils seront satisfaisants et 
feront progresser votre situation dans le sens que vous 
escomptiez. Santé : Votre vitalité subira une petite baisse 
en raison des turbulences astrales actuelles.
 

Scorpion • 23 oct - 22 nov 
Amour : Un brusque regain de tendresse est à prévoir. Et 
que dire des couples en perdition ? Dans la plupart des cas, 
ils décideront de se rabibocher sans façon. Célibataires, 
vous ferez une rencontre marquante sans qu’ils aient eu à 
se décarcasser pour trouver l’âme sœur. Professionnel : 
Vous aurez l’énergie nécessaire pour défendre vos positions 
avec succès. En outre, la chance ne sera pas absente de 
votre Ciel : un coup de téléphone, un rendez-vous banal 
pourrait faire avancer considérablement vos affaires. 
Santé : Ce sera le moment de laisser vagabonder votre 
esprit à l’affût d’idées originales. 

Sagittaire • 23 nov - 21 déc
Amour : Vous serez sur la même longueur d’onde que 
votre partenaire. Complices, en parfaite osmose, vous deux 
vivrez des moments divins et inoubliables. Mais ne perdez 
pas votre lucidité pour autant ! Célibataires, ne recourez 

surtout pas à des crises ou des scènes de jalousie : c’est la 
pire tactique qui soit. La tolérance sera le meilleur procédé. 
Professionnel : Il serait difficile de trouver une période 
plus positive que celle-ci. Vous serez fortement motivé 
pour réaliser vos ambitions, vos projets. Santé : Imposez-
vous autant que possible une bonne hygiène de vie, c’est-à-
dire un nombre suffisant d’heures de sommeil.

Capricorne • 22 déc - 20 janv
Amour : La période vous fournira une situation qui sera 
un bain de jouvence. Dans tous les cas, jouissez pleinement 
de l’amour et de la vie, sans vous poser de questions 
futiles ou angoissantes. Célibataires :  Des rencontres 
surprenantes, comme vous les aimez, auront lieu et vous 
permettront de voir l’amour sous des couleurs chatoyantes. 
Professionnel : Quelle que soit la profession que vous 
exercez, vous aurez ces jours-ci une belle occasion de vous 
distinguer. Santé : Il y a nécessité d’avoir une alimentation 
saine et équilibrée. Vous avez l’habitude de manger mal ou 
trop, cela nuit à votre santé et à votre efficience.  

Verseau • 21 janvier - 19 février  
Amour : Profitez bien de cette atmosphère éthérée, 
ne laissez quoi que ce soit l’altérer, car c’est là le 
bonheur amoureux ! Célibataires, vous exprimerez vos 
sentiments avec spontanéité, délicatesse et subtilité. 
Professionnel : Le petit coup de pouce vous fera trouver 
une solution originale à certains problèmes ardus, ou vous 
permettra d’améliorer vos conditions de travail. Votre 
chance sera maximum. Santé : Pour ceux qui souffrent 
de troubles chroniques, un nouveau traitement entrepris 
cette fois pourrait apporter de nettes améliorations à leur 
état.

Poissons • 20 février - 20 mars 
Amour : La situation ne saurait en être autrement. Des 
malentendus entre amoureux pourront surgir. Ou des 
tensions, parce que vous vous passerez tous vos caprices 
aux dépens de votre partenaire, parce que vous bousculerez 
l’autre de façon brutale. Célibataires, vous ne serez pas 
oubliés : vous aurez la bonne fortune de rencontrer 
ces jours-ci la personne dont vous avez toujours rêvé. 
Professionnel : Cette période pourrait être excellente 
pour commencer un voyage d’études ou un long travail de 
recherche. Santé : Point à surveiller : vos dents. Attention 
également aux petits accidents liés au sport ou au bricolage 
: foulure, coupure ; mais rien de sérieux.
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